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Drogues : « L'Europe doit
être perçue plus utile»

OBSERVATOIRE EUROPÉEN Au 1er janvier, le Belge Alexis Goosdeel présidera l'institution
••. Alexis Goosdeel est le nouveau directeur de l'Observatoire
européen des drogues et toxicomanies (OEDT).
Il> Il demande davantage de moyens et veut réformer l'agence
pour qu'elle aide mieux les acteurs de terrain.

C'est un homme de terrain, un
BroxellQis hier enga.gé dans la
réduction des risques via l'ASBL

Modus Vivendi, qu'a choisi la Commis-
sion européenne pour diriger, dUl'ant
cinq années renouvelables, l'Observa-
toire européen des drogues et toxicoma-
nies (OEDT, basé à Ilsbonne). Ce prag-
matique, qui a travaillé comme psycho-
logue au contact direct des toxicomanes
de la capitale belge, a participé active-
ment à la création de l'Observatoire
puis expérimenté les divers niveaux de
responsabilité de l'agence européenne
avant d'en prendre les com.mandes à
partir de ce ln janvier. C'est peu de dire
que les intervenants de terrain espèrent
que ce nouveau directeur sera en prise
directe avec les défis concrets.

Dans quel domaine doit-on attendre
les prochaines initiatives de l'agence?
Les nouvelles drog!l.e$ de synthèse.
Notre mécanisme d'alerte prt!cace est
lm pleine révision. I[ al'ait lté élaboTi à
une époque où on identifiait quelquc:s
su~stanct:8 par an, or on en identifie
désormais de=: nouvel/a
chaque semaint. C'est eapo-
nentiel. En dix ans, no11,8

avom débusquéplw; de 450
substa1U;l!S!En 2013, on a
identifié 89 nouvelles sub-
stances, l'an dernùr 101, On
ne voit pas de signe que cette
croissance puisse s'arrêter et
le système actuel montre st',S
limites. Nous avons besoin de
renforetr la procédure d'éva- ii;. D.R.
luution de risq11l!de ces sub-
Iltances, tant au niveau de la rapidité
que de la qualité, Maû il faut de l'ar-
gent poUTréaliser dRsanalyses de labo,
conduire des études, etc. Aujourd'hui,
nom somnus leaders mondiaux du.1!./J

l'observation de substances psychaac-
tives de ttynthèac, Pour CIl donner la
mesure ..rien que par la collabora.tion
que nou./J avons menée ces dernius
mlli:s à l'ONU, etlle-ci a triplé k VO-

lume rf'informations dont elle dispo-

sait. Donc, nous sommes &aM. Mai8
noUJ!devons développer (et pouvoir fi-
nancer) les wal'uutions de rù;que.
Nous avons riaffe€té du penonnel sur
cette priorité, mais ilfa·utun accmis-
sement des ressources.
De l'ordre de ...?
De l'ordre de 10 %, au moins, pour
cOT!$oliderles fU$OUrets humaines et
aIlN' chercher ln conrnzissance man-
quante. Les personnels que nous recnt-
tons maintenant ont tous une thèse de
dorlomt, Ullt connarss«n.!' en toxico-
logie, criminologie, dc. La pharmaco-
vigilance et la to:ricouigilunce de-
mennent prépondérantes. Ce sont des
domaines très pointUll.

La politique antl·drogue peul-elle
résister au populisme (el aUl( idees
faciles) qui gagne partout en Europe?
Au-delà du populisme. il y a aujour-
d'hui une r;rande difficulté à
convaincre que l'Union européenne est
un prtijet utile aux gens. En même
temps, la trille économique a un im-
pact important SUT ln vision du wel-
fare state. Ce n'est pas. une vision qtli!
tamles Etats membres partagent. Face
à ces difficultés, je me suis toujours
battu pour renforcer et garantir ln vu-
lmr ajoutée que 7IDUS apportioT!$ au
niveau de chaque pa.ys.Au.r pays can-
didats à Z'Union,je dûais à4}à: ••.Ne le
faitf:8 pas pour Li800nne ou Bruxelles,
faites-le pour vous. Et si ula se passe
bien pour vous, il y aura un bénéfice
pD'ur noUJ!,agence de l'Union euro-
péenne.» C'est une bonne manière de

résister aux populismes,

En pratique, quel est le défi?
Se renouveler. Les besoins rm infOrma-
tion ont changi. Ncms devoTUJpasser
d~un modèle centré sur l'information à
un rôle defournisseur de services. Ma
vision stratégique est d'être reconnus
comme ceux qui donnent une iriforma-
tion qui, pour nos tl8i1gen,Jait la dif-

firence. Ce quifait notre diffirtnce, ce
sont nos analyses, nos compara.i./JOns,
nos intr:rprétations. On nous sollicite
de plm hl plWi lorsqu'un pays prépare
une nouvelle lé!!}slation, (;Qmme la
Roumanie, rxrnfrontée à la croissance
des nouvelles drog!l.esde synthèse. C'est
cela, notre valeur ajoutée.

Certains pays, comme la Belgique, se
font tirer l'oreille pour respecter leurs
obligations minimales. E$t-ce qu'il n'y
a plIS, là, un problème?
La Belgique se troU'l-'€ Mns la
moyen ru, elle offre même des opportu-
nités qu~ noWf n'ar.'ions pas eue:;jW/-
qu'ici. La Commission et le Parlement

souhaitent qu'on trlJ'UVf un
moyen de sensibiliser aussi -
et d'intuagir avec - les régiOlUJ
d'Europe. C'est le plus grand
défi des observato-ircs natio-
nullX, mais eut aussi une op-
portunité. En Bclgùlue, la ma-
tière vient d'être régionalisée,
les Régions veulent savoir
comment exprimer kur com-
pétence.

Il y a eu en Belgique et aux
Pays-Bas une initiative académique
\lisant Il réviser la législation sur le
cannabis, envisageant notamment la
création de « cannabis soci,lI dubs Il.

Le rôle de l'OEDTdans ce genre de
débat?

L'oburoatoire n'apaspourbut dediji-
ni·r des politi{jms. Nous documentons
lespolitiques suivies dans le monde, et
n01l$ fournissoru, des méthodnZogi.es
qui permettent d'évaluer les politiques
nationales, Nous n'évall.W718pas nous-
mêmes. L'Obsert'atoire docummtece
qui se fait sur les ••.cannabis socinl
clubs », mais aussi ce qui se passe en
Uruguay, aux Etats-Unis, etc. Tout ce
que je peu.x dire, c'est rpœ les «canna-
biB social clubs» ne font pas l'unani-
mité parmi les Etats membres de
l'Union.
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Quelle griffe rêveriez-vtJu!; de laisser
ces cinq prochaines années?
On peut aujourd'hui avoir um idée
des tcndancu (de eoNl'ommati01l dt:
stupijùmts), mais il e8t bien plus com-
pliqué de les ~liquer. Cela reste un
diji. Je voudrais aussi réorienter l'ob-
servatoire vers les besoins de trois
graupes de « clients •• principaUl'; les
i1l8titutions européen1Ui!, les décideurs

nationaux et les profelJ8Îonnels. Si les
décideurs nationaux n'" tirent pas un
bbuijic", de notre système. il n'y a pas
de raison qu'ils contr:nuent à lefinan-
cer.
Quant au:r professionnels, moije viens
du terrain et je sais ql.œ, dans la maj<r
riti des cas, (e sont ces travailleurs de
terrain quijàurnÏS1;ent /1:8don nies. Au
minimum, il faut qu'iû aient un re-

Les chiffres de la rogue en Europe
Nombre de consommateursau coursde l'année écoulée
Cannabis Amphétamines Ecstasy
~~~ U~OO U~~
11,7% , % 1,4%
des 15-34 iII5 des 15-34 ans des 15-34 ans

On ,consomme 5x
pl Ils de camabil
q,ue d'aLitre5î drogues

Parmi les '.25 million
de délits liés
Ii la drogue,
781.000 (63 %)
concernent
le cannabis

Traitement de substitution en 2013
700.000 usagersont reçu un traitement
en Belgique

0.5%1
ecslasy

Saisies Combien coûte un gramme?

ûnnabis enltê B el 13 {

H&oIne entre 33 el 58 {

En Europe,
80 % des saisies
coocemenlle cannabis

CocaTlte entre S2 el 70 (

Eni Belgique. en 2012
19.154 kg de tan bis
6.486 kg de c -
1.182 kg cl'hérol'ne
216 d' m

Amphétamines entre la el 19 €

Melhamphétamine entre 13 l42 (

Etstasy entre 5 et 10 (

20/10/2015

tl'mr sur l'informatio1l, qu'ils ont don-
née. Je veux travailler à une meilleure
identification de besoins d'injàrma-
tion auxquels nous pourrions ré-
pondre. Je voudrais qu'an soit Mrçu
çomme plU$ IItUe ]Xlr mwantage de
gens. Ce qui permettm au.ssi d'identi-
fier plus facilemtnt les priorités .•

PrOPO' re<ueflili P'"
ALAIN LAUEMAND

Opiacées
1.3milllon
de$15-64ans

3,4 % des décès
cheliles Européens

de 15à 39 ans
résultenl d'une owerdoSf

15,6%
cocaïne
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Belgique La production de MDMA
atteint un niveau industriel
La Belgique et les Pays-Bas wnt bien

connus poUf leur capacité de pro-
duction d'amphétamines et d'ecstas),
relève l1nstitut de santé publique dam
son rapport national sur les drogues de
2014. La Belgique, comme les Pays-BlIS,
joue un rôle important dans la produc-
tion et la vente de drogues de synthèse.
«La prhence rh lnhorutoires rh drogues
de synthèse à lajrantière belgo-néerlan-
daUt: împliqw: des filières criminelles
organisées internationales », établit le
rapport. C'est en effet chez nous qu'a été
démantelé, en 2013, le plus vaste labo-
ratoire de drogues de synthèse décou-
vert à ce jour. «La ropacité dml organi-
sations criminlJlles à séparer les diffé-
rentes litapes rh la production de droJfIfK
rend diffidles les efforts mis en œuvre
pernT appliqu.er la loi. Toutifois, chaque
nnnu, un certain nomhre de labora-
toires dandestins d'eçstllSY (JU d'amphé-
tamines rom saisis. " Ces dernières an-

nées, on assiste aussi à inquiétante aug-
mentation de la quantité de métham-
phétamine saisie (54 kg en 2012,178 kg
en 2013) alors que celle-ci était presque
absente du marché belge il y a quelques
années. Pax contre, le 18D attire de
moînsen moins de consommateun;.

Dans son rapport, llnstitut de santé
publique pointe la très grosse quantité
de nouvelles substances psychoactives
(NPS) présentes en Belgique. Près de
25ltg de divers cannabinoïdes synthé.-
tiques ont été saisis I.'ll 2013. L'ISP qui
s'inquiète également du nombre crois-
sant de laboratoires de conversion des-
tinés à-Ia fabrication de MDMA (en ca-
chets mais aussi, depuis peu. sous forme
de cristaux ou de poudre). «La produc-
tion de la MDMA a atteint un nhoeuu
industriel en Belgique. LIJ problème an-
térielu' de pénurie de precurseurs, en
l'occurrence de la PMK, a lté clairermmt
ril!alll par l'utilisation de précurseurs

alternatift." Les nouvelles substances
nécessaires il la fabrication de MDMA
étant disponibles sur le marché, on
trouve des comprimés d'eC'litasy haute-
ment dosés en MDMA. Ce qui explique
que le nombre d'« alertes précoces" soit
en augmentation depuis 2013. Dell
comprimés contenant encore plus de
250 mg de MDMA ont d'ailleurs été dé-
couverts aux Pays- BlI.'3, et plusieurs
jeunes Belges sont décédés ces deux
dernières années après avoir l:onsonuné
Wl cachet hautement dosé ou contami-
né par d'autre5 5ubstances.

lIien que la situation en Belgique soit
préoccupante, c'est toujours la Chine
qui garde la main sur le marché des
NPS. La plupart de ces NPS provenant
d'Asie et transitant sur notre territQire
sont destinées à être écoulées dans
d'autres pays européens: Allemagne,
France, Espagne et Angleterre. _

L•••••
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